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RÉSUMÉ 

Une étude a été entreprise dans une région limitée du Lac Tchad, située dans l’archipel de la zone 
est, afin de dresser une carte de la nature des fonds et d’estimer la biomasse en mollusques de cette région. 
Des prélèvements effectués dans 110 stations ont permis d’évaluer sur cette surface, représentant environ 
l/l 000 de la surface du lac, la biomasse en mollusques. Le nombre d’individus est d’environ 900 millions 
et le poids alcoolique de 7 espèces est estimé à 170 tonnes. Les milieux d’argile granulaire qui ne couvrent 
que 11 % de la zone étudiée renferment néanmoins la moitié de la biomasse. Cleopatra cyclostomoides 
est l’espèce qui, sur ces fonds, joue le plus grand rôle. 

ABSTRACT 

A study was undertaken in a limited region of Lake Chad, in the archipelago of the Eastern Zone, 
to prepare a map of the bottom characteristics and to estimate the mollusc biomass of this region. Sam- 
ples taken from 110 stations permitted evaluation of the mollusc biomass of this area (approximately 
I/l000 of the total lake area). The individual Count was approximately 900 million, and the weight 
(alcohol) of 7 species was an estimated 170 tons. The substrate of granular clay, which covers only 11% 
of the study area, nevertheless is the substrate of half the biomass. Cleopatra cyclostomoides is the dominant 
species in the study area. 

ZUSAMMENFASSUNG 

In einer begrenzen Region des Tschadsees, im Archipel der 6stlichen Zone ist eine Untersuchung 
angestellt worden, um eine Karte der Art des Seebodens aufzustellen und zu einer Schatzung der Biomasse 
an Mollusken in dieser Gegend zu kommen. Es sind in 110 Stationen Entnahmen erfolgt und haben es 
erlaubt für diese Obertlache, welche etwa l/lOOO der Seeoberflache ausmacht, die Biomasse an Mollusken 
zu ermitteln. Die Zahl der Lebewesen macht etwa 900 Millionen aus, und das alkoholische Gewicht von 
7 Sorten wird auf 170 t geschatzt. Die Boden aus gekorntem Ton, welche nur 11 % der untersuchten Zone 
ausmachten, enthielten trotzdem die Halfte der Biomasse. Cleopatra cyclostomoides ist die Sorte, welche 
auf diesen Boden die grosste Rolle spielt. 

* Résumé de : DUPONT B. et LÉVÈQUE C. (1968). - Biomasse en mollusques et nature des fonds dans la zone est du 
lac Tchad. 5 fig., 8 tabl.+annexes, 2 cartes h.t. Cah. ORSTOM, sér. Hydrobiol. II, 2, pp 113-126. 

CaR. ORSTOM, sér. Géol. (1969), I, 2,29-33 29 

brought to you by COREView metadata, citation and similar papers at core.ac.uk

provided by Horizon / Pleins textes

https://core.ac.uk/display/39887968?utm_source=pdf&utm_medium=banner&utm_campaign=pdf-decoration-v1


B. DUPONT ET C. LÉVÊQUE 

PE3IOME 

kXOMZL.CCa MOMIOCKOB H IlpIS3pO~HbIe CBOtiCTBa Jl,Ha B BOCTO¶HOEi 30He 03epa %L& 

5blno npedrzkuuflmo uccnedosanue 6 oz$Xznuuennoii obnacmu 03eja Yaà, 6 npeàenax apxunenaza 6ocmo- 
WON 30nb1, c genbfo cocma6umb xapmy xaPaIcme@ititx oco6e~~ocmeiï hia u onpedenumb buohtaccy ntonnwcKo6 
A smoü othacmu. hanu3 npo6 co6pannblx 6 110-mu onblm.Mbzx nyuK?nax no36onun npou36ecmu oyenli;y 6uo- 
Atacchl ,+tonnwcKoe na da,Hozi nnogadu, coomsemcm~eywolgeü npu,stepuo 1 /lOOO obzyezi nno%adu osepa. Yucno 
ocobetï docmuzaem. npu6nusumenbuo 900 ,ttunnuonoe, a eec ~-NU npodep~~cannazx 6 c?iupmy sud06 ogewsaemcz 
B 170 manu. YqacmKu sep~ucmoü znunb?, noxpbwaw~.ue ne 6onee 11 ‘j0 uccnedosannoü 3onbz, code@am ment 
FI~ ,veHee nonoauq 6uo,vaccaz. Cleopatra c~c1osto~~~otde.s uzpaem. ?zpeobnadaloulJvw ponb na 3rn.flx yllacmKax 
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FIG. 1. - Carte de situation. 

Base de départ pour l’étude de la productivité benthique dans un secteur lacustre défini, le travail, 
entrepris en équipe par un hydrobiologiste et un géologue, visait à préciser la densité, la distribution et 
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les associations de mollusques benthiques selon la nature des fonds. L’influence de certains autres fac- 
teurs tels : l’oxygénation, le pH, la chimie des eaux, a été étudiée par la suite lorsqu’un hydrochimiste 
est venu se joindre à l’équipe. 

MÉTHODES 

Les fonds d’une zone de 8 km sur 4 ont été ‘étudiés par dragages et carottages, la faune prélevée 
avec une benne d’Ekman sur une surface correspondant pour chaque station à 0,5 mètre carré et recueillie 
par tamisage sous l’eau sur un tamis de 0,8 mm. 

NATURE DES FONDS 

Cinq types principaux ont été reconnus : 

- fonds de vase couvrant 64 % de la zone étudiée 
- fonds de tourbe couvrant 16 % de la zone étudiée 
- fonds d’argile granuleuse couvrant 11 % de la zone étudiée 
- fonds de sable couvrant 2 % de la zone étudiée 
- fonds d’argile couvrant 1 % de la zone étudiée. 

Les 6 % restant étant couverts par une ceinture végétale, à base de papyrus et de phragmites, qui 
borde le rivage des îles, 

- La vase, grise à noire, gorgée d’eau (460 % du poids sec), riche en matière organique (18 % de 
poids sec), renferme 32 % d’argile, 33 % de limon et autant de sable *. 

- La tourbe, brune à brun foncé, très riche en débris organiques encore peu décomposés ayant 
jusqu’à plusieurs centimètres, renferme 30 % de matière organique et des quantités sensiblement égales 
d’argile, de limon et de sable. Sa teneur en eau est voisine de 350 % du poids sec. 

- L’argile granuleuse se rencontre sous forme de polyèdres gris à noirs, d’environ 0,5 cm de 
diamètre, ne s’écrasant que difficilement à la main. Sa teneur en eau est voisine de 90 %, celle en matière 
organique de 15 %. Elle renferme 50 % d’argile, 30 ‘A de limon, 20 % de sable. 

- Les sables sont quartzeux à plus de 99 %, fins (médiane comprise entre 0,180 et 0,250 mm), 
bien triés (sorting index de Trask = 1,30). Ce sont les sables d’un ancien erg envahi par l’eau, erg dont 
seul le sommet des dunes émerge sous formes d’îles. 

- L’argile, gris clair, offrant une certaine rigidité mais sans aucune structure a une teneur en eau 
élevée (400 % du poids sec) et renferme de 20 à 25 % d’argile, de 20 à 30 % de limon, de 50 à 60 % de 
sable. Sa teneur en matière organique est de 19 %. 

ÉTUDE DES MOLLUSQUES BENTHIQUES : (à l’exclusion de ceux des ceintures végétales) 

Etude qualitafiue : 

- Prosobranches : les espèces récoltées sont présentes sur tous les types de fonds. 
- Cleopatra cyclostomoides var. tchademis (Germain) est la plus abondante, particulièrement sur 

la vase molle et l’argile granuleuse. 

* Argile : deO,OOO à 0,002m.m,limon 

Cah. 0 RSTOM, sér. Gkol. (2969), 1,2,29-33 
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- MeZania tuberculata (Müller) existe partout en petit nombre, la nature des fonds ne paraissant 
pas influer beaucoup sur sa répartition. 

- Bellamya unicolor (Olivier) est surtout abondante dans les herbiers à Potamogeton au pied des 
dunes (ce dernier point pouvant peut-être expliquer la présence de niveaux caractéristiques à Bellamya sur 
les dunes actuellement émergées). 

- Bivalves : 

- Corbicula afiicana (Krauss) et variété Iacoirli (Germain), se rencontre sur tous les substrats. 
Elle est plus abondante sur les fonds d’argile soumis à l’action des courants. 

- Byssanodonta parasitica (Parreyss) est caractéristique de l’argile granuleuse, les individus se 
fixant aux polyèdres par leur byssus. 

- Pisidizcm pirothi (Jickeli) se rencontre surtout sur les fonds de sable où elle constitue 70 % de la 
population. 

- Caelatura aegyptiaca var. lacoini (Germain) ; sa répartition est voisine de celle des Corbicula 
mais le nombre d’individus est nettement inférieur. 

- Caelatura mutelaeformis (Germain) 

- Mutela rostrata (Rang) 
- Aspatharia sp. juvénile 

Etude quantitative : 

Elle consiste à évaluer le nombre d’individus présents par mètre carré sur chaque type de fond 
ainsi que la biomasse (poids de matière vivante) que ces individus représentent. Connaissant par ailleurs 
la surface couverte par chacun des types de fonds, il est alors possible de calculer le nombre et le poids des 
mollusques benthiques présents dans la zone étudiée. 

Mebnio Bvsronodonta Corbiculo Pisidium Gelotura 

A = Argile molle v = vclre T q Tourbe 

G = Argile granuleuse S = Sabk P = Herbier 

FIG. 2. - Nombre d’individus par mètre carré en fonction de la nature des fonds. 

A 

G 

r+g 

v+g 

V 

I 
t+” 

T 

P 

s+v+ 

s+t 

5 

Cah. 0 RSTOM, sèr. GM. (1969), I. 2,29-33 32 



BIOE/LASSE BN MOLLUSQUES Du LAC TCHA~~ 

II ressort que les fonds d’argile granuleuse sont les plus riches ; pour 11 % de la surface totale, ils 
renferment plus de la moitié de l’effectif et de la biomasse, celle-ci étant constituée pour plus de 90 % par 
3 espèces, Bellamya, Cleopatra, Caelatura. 

Les fonds de vase sont les plus pauvres. 

CONCLU&N 

Des études en cours dans d’autres zones ont déjà montré que ces résultats ne pouvaient être géné- 
ralisés à l’ensemble du lac*. Dans la zone étudiée, qui peut être considérée comme caractéristique de l’ar- 
chipel de la zone orientale du lac, deux types de fonds sont, au point de vue biologie, économiquement 
importants : 

1) L’argile granuleuse avec 58 % du stock (5 11 000 000 individus) et 48 % de la biomasse (8 1 000 kg) 
au moment de l’étude pour seulement 11 % de la surface. 

2) La tourbe avec 18 % du stock (159 000 000 individus) et 24 % de la biomasse (40 000 kg) pour 
16 % de la surface. 

La vase est par contre un milieu biologique pauvre en ce qui concerne les mollusques : 15 YL du 
stock (128 000 000 individus) et 16 % de la biomasse (27 000 kg) pour 64 % de la surface. 

Manuscrit déposé au S.C.D. de l’orstom, le 22 janv. 1969. 

* LÉVÈQUE C. (1968).- Répartition et biomasse des Mollusques benthiques (Prosobranches et Bivalves) du lac 
Tchad. ORSTOM, Centre de Fort-Lamy, 16 p., 16 fig., 2 tabl. 

Cah. 0 RSTOM, sér. Géol. (1969), I, 2,29-33 33 


